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Le tourisme sexuel a pris de l’ampleur dans les années 70-80. Sous le motif de  recommander des lieux 
sécurisés pour les personnes homosexuelles, l’éditeur John Stamford, pasteur anglican de son état, a 
présenté dans son guide Spartacus pendant 25 ans des manières de contourner les lois locales pour profiter 
de la prostitution des enfants et adolescents. Lors de son procès, la justice belge mit en avant et pour la 1ère 
fois le principe d’extra-territorialité pour abus sexuels sur enfants à l’étranger. 

Le tourisme sexuel, une pratique répandue 
Le tourisme sexuel consiste à se rendre dans un pays étranger pour abuser sexuellement de personnes 
vulnérables, généralement prostituées et souvent prisonnières de réseaux.  

Le Guide du routard fait état et dénonce trois types de prostitution1 :  

� La prostitution dite “classique” où des personnes, souvent des enfants, se montrent sur les trottoirs 
afin d’attirer la clientèle. 

� Les voyages à visée sexuelle, organisés et présentés officiellement dans ce sens. Il existe parfois 
même dans ce cadre des contrats qui attestent de la virginité des plus jeunes. Big Apple oriental tours 
a été la 1ère agence de voyage inculpée pour cette pratique.  

� Les « dangereux copinages » : des femmes accompagnent les touristes dans leur quotidien en 
échange de pratiques sexuelles.  

L’Asie est le continent en tête du tourisme sexuel. La Thaïlande compte le plus grand nombre de violences 
sexuelles par des étrangers. Le pays compte deux millions de personnes prostituées dont 300 000 enfants. 
Les régions d’Amérique du Sud, d’Afrique et d’Europe de l’Est subissent également un phénomène similaire, 
facilité par les réseaux de prostitution internationaux.  

La revue Spartacus : un guide à l’intention des personnes 
homosexuelles...  
Appelée : « Spartacus, International Gay Guide », la revue indique les lieux 
touristiques pour les homosexuels à l’étranger dans le but officiel de faire des 
rencontres sans risque. Diffusé dans cent-cinquante pays depuis 1970, il est édité 
à 60 000 exemplaires dans cinq langues. Il présente notamment des endroits gay-
friendly ainsi que des groupes de soutien pour les personnes atteintes du VIH. 

… ou pédosexuelles ? 

Dès 1981, l’Organisation Non Gouvernementale « Terre des Hommes » dénonce 
des activités pro-pédophiles sous-jacentes. En effet, l’éditeur du guide, le pasteur 
anglican John Stamford, met en avant des réseaux de prostitution infantiles. 

 
1 https://www.routard.com/contenu-dossier/cid137414-le-tourisme-sexuel.html?page=2 
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Ses recommandations comportent un message codé, des initiales, compréhensible dans le monde entier, pour 
désigner des établissements où on trouve de la prostitution infantile. Il dirige également le Club Spartacus, qui 
fournit à ses adhérents le « Holidays Help Portfolios », un précis de ces endroits. On y trouve, par exemple, 
dans le numéro de 1991 sur les Philippines un chapitre « jeune clientèle » donnant des adresses où des 
relations sexuelles tarifées avec de jeunes garçons sont possibles : « Cet endroit (aux Philippines) avait un 
large éventail de garçons de différents âges, carrures et types... Entre janvier et mai 1978, j'ai (ndlr: Stamford) 
personnellement testé beaucoup de ces garçons et recommandé certains aux lecteurs du guide Spartacus. » 

Et encore : « Les garçons (de cet établissement) sont extrêmement bien 
entraînés et ont effectué des très bons massages et prestations 
sexuelles, bien souvent selon les préférences personnelles de 
chacun. » L’homme qui vit en Belgique et travaille en Hollande se vante 
d’ailleurs auprès d’un membre de son réseau, François Lefort, de 
« pouvoir fournir partout dans le monde, en deux heures, un enfant de 
l'âge et du sexe désirés ». Les intentions du guide ne font alors plus 
aucun doute. 

Le procès 
En 1993, soit douze ans après les premiers signalements des ONG, 
John Stamford est arrêté à son domicile en Belgique. L’année 
précédente, le procureur de district au Ministère public de Berlin avait 
décrété concernant l’édition 1991/92 du guide « qu'il n'avait relevé 
aucune preuve concrète d'incitation au tourisme sexuel à tendance 
pédophile, à la prostitution d'enfants ou à la pornographie enfantine. » 
Le procès débute finalement le 23 novembre 1994 au tribunal 
correctionnel de Turnhout dans la province d’Anvers pour « commerce 
d'écrits contraires aux bonnes mœurs et publicité incitant à l'exploitation 
sexuelle des enfants. » La peine maximale encourue est d’un an de 
réclusion criminelle. La partie civile constituée de quatre associations de 
l’enfance suisses, dont Terre des Hommes et Association contre la 
prostitution, n’incrimine en aucun cas les publications à destination des 
homosexuels mais celles pro-pédophiles, désignant un réseau 
international de tourisme pédosexuel.  

La comparution débute le 22 février 1995, où John Stamford lit une 
défense de soixante-neuf pages dans le but de décrédibiliser les faits 
incriminés. L’homme de cinquante-cinq ans plaide non-coupable, 
arguant plusieurs raisons à ce procès : tantôt il s’agit d’un coup monté 
par les médias internationaux et les organisations de défense des 
enfants, tantôt une campagne contre la communauté homosexuelle ou 
encore un complot américain. Il a d’ailleurs demandé le huis-clos (sans 
journaliste) dans le but de se protéger du “jugement médiatique”, sans 
que ceci soit accepté. Le 19 avril, le tribunal se déclare incompétent au 
profit de la Cour d’Assises. Il peut y avoir crime plutôt que délit s’il 
s’avère que l’affaire traite de proxénétisme international de mineurs. 
L’accusé décède officiellement d’une crise cardiaque après quatre 
mois de détention préventive, mettant un point final au procès. 
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Autres éléments du procès : 
▰ Les clients du guide Spartacus n’ont pas été poursuivis, protégés par l’anonymat. Ils n’ont pas été 

poursuivis non plus pour les viols sur mineurs effectués lors de leurs voyages. 

▰ John Stamford a été seulement poursuivi pour sa responsabilité dans les diffusions du guide et non 
pour ses viols perpétrés à l’étranger et dont il témoignait ouvertement. 

▰ Le club Spartacus avait les coordonnées de 264 maisons de prostitution enfantine à Athènes et dans 
les îles grecques, selon les investigations du journal Eleftheros Typos. 

▰ Un ancien collaborateur témoigne lors de l’audience de l’existence d’un film réalisé par John Stamford 
dans lequel il explique comment deux jeunes Philippins ont été torturés et assassinés de ses propres 
mains.  

▰ Le tribunal a établi la responsabilité de Stamford dans la rédaction et la publication d’articles à tendance 
pédophiles, notamment dans les revues PAN (pedo alert news) et Coltsfoot Press. Le contenu de ces 
revues fait l’éloge de ces pratiques en se cachant derrière le terme « boy-lover », banalisant leurs actes 
et leur donnant même un caractère bénéfique pour les enfants. 

▰ À la mort de John Stamford, les recherches autour du dossier ont été arrêtées en même temps que les 
poursuites ce qui a largement exonéré Frank Torey, directeur exécutif de publication de la revue PAN, 
des poursuites et condamnations qui l’attendaient. 

Le père François Lefort mêlé à cette affaire 
Ce prêtre et médecin français est souvent évoqué 
lors du procès. Fondateur et bénévole dans 
plusieurs associations, secrétaire général du 
fonds de solidarité pour les enfants de la rue dans 
quarante-deux pays, l’homme né en 1946 combat 
pour dénoncer l’exploitation sexuelle des enfants 
et se bat pour leur sécurité.  

Suite à un déplacement à Tunis en 1985, il entend 
parler du guide Spartacus et de ses dessous 
pédophiles : cela le mène à enquêter à ce sujet. Il 
se présente alors rapidement à John Stamford en 
tant qu’homme riche, amateur d’enfants : celui-ci 

lui aurait alors répondu “Je ne suis pas pédophile, mais je travaille pour quelqu’un de riche et célèbre qui est 
pédophile”. Il lui remet alors un registre d’un millier de correspondants capables de trouver un enfant à des 
fins sexuelles dans le monde.  

François Lefort déclare remettre le lendemain ce dossier à une chaîne télévisée française, sans suite. Il parle 
alors d’un commerce qui brasse beaucoup d’argent, et souhaite lutter contre ça. “Je veux me battre contre lui 
jusqu’au bout, je veux lui casser les reins”. Il reçoit des menaces anonymes lui faisant comprendre qu’il n’est 
plus en sécurité. Lors d’une interview réalisée au moment du procès, il souhaite d’ailleurs faire une étude sur 
la sexualité des hommes d'Église, notamment suite à la vague d’affaires de prêtres pédophiles. 

L’homme a cependant eu affaire à la justice sur le même thème. Il est accusé de viols et agressions sexuelles 
sur mineurs et est condamné en 2005 à huit ans de réclusion criminelle. François Lefort clame encore son 
innocence. Le 17 septembre 2020, sa troisième requête en révision est une nouvelle fois déclarée irrecevable. 
Il a d’ailleurs publié en 2011 “Justice ! Pour l’honneur d’un prêtre”, 300 pages où il essaie de rétablir sa 
réputation de sauveur d’enfants. 
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Négation de l’enfant en tant qu’individu 
Les justifications des pédocriminels sont nombreuses : « Dans ces pays « exotiques », le sexe est plus naturel 
et moins limité. » Ces adeptes de la prostitution enfantine la pratiquent la plupart du temps hors de leur pays 
de résidence où elle est réprimée. Ils abusent de la faiblesse morale et financière des victimes là où les moyens 
de justice sont insuffisants pour pallier ce fléau.  

John Stamford déclare d’ailleurs pour justifier son point de vue : « Nous devons nous poser honnêtement la 
question : qu'est-il préférable ? Un enfant philippin vivant uniquement de déchets qu'il trouve sur une montagne 
d'immondices, ou le même pauvre enfant, se prostituant avec des touristes ; ce qu'il apprécie par ailleurs, et 
ce qui lui permet en outre de se nourrir convenablement, de dormir dans un lit propre et de s'offrir une éducation 
correcte ?» 

Le blog Spartacus aujourd’hui 
spartacus.gayguide.travel publie encore des adresses de lieux pour homosexuels partout dans le monde 
ainsi qu’un indice de voyage pour savoir dans quels pays se rendre en toute sécurité, cela désormais sans 
contenu pro-pédophile.  

La rédaction publie des articles de société, tel que celui-ci :  

 

 

Discussion :  

Le tourisme sexuel s’est répandu en partie à cause de revues comme Spartacus. Source de revenus 
touristiques, la prostitution d’enfants attire un tourisme argenté. Ainsi certains pays comme l’Inde et 
l’Angola ont dépénalisé l’homosexualité en 2018 ce qui a été immédiatement interprété comme une 
ouverture au tourisme pédosexuel. 

La santé des enfants prostitués, souvent très jeunes, n’intéresse personne alors qu’ils sont largement 
victimes du Sida, de MST et de dégâts irréversibles sur leur santé psychique. Certaines ONG sont à leur 
côté mais le tourisme pédosexuel est une armée de prédateurs riches et cyniques qui « consomment » 
sans aucun état d’âme des êtres vulnérables qui ne peuvent crier. 

Rédigé par Maelle FAYSSE DE MULDER - septembre 2021 
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